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Signe KRAG et Rubina RAJA (éd.), Women, Children and the family in Palmyra (Palmyrene
studies 3), Copenhagen, Royal Danish Academy of Sciences and Letters, 2019, 21 × 26,5,
228 p., fig. coul. et n/b, ISBN 978-8-7730-4419-3.
1 Ce  livre  était  attendu  depuis  longtemps,  car  nos  informations  sur  la  situation  des
familles et des femmes palmyréniennes sont peu nombreuses,  et la question sur les
enfants à Palmyre est rarement abordée.  L’ouvrage contient des articles qui font le
point  sur  ces  sujets  avec  méthode  et  clarté.  Certains  articles  mentionnent  des
informations et  des chiffres qui  proviennent de la  base de données Palmyra Portrait
Project (PPP). Peu d’articles sont consacrés exclusivement aux enfants, ce qui s’explique
fort bien car les sculptures qui les représentent sont peu nombreuses (env. 7 %).
2 Ce livre est le troisième volume de la collection Palmyrenske Studier / Palmyrene Studies. Il
rassemble des articles issus d’un atelier sur la représentation des enfants, des femmes
et  de  leurs  rôles  à  Palmyre  pendant  l’époque  romaine,  qui  a  eu  lieu  à  l’université
d’Aarhus  au  Danemark  aux  mois  d’octobre 2016  et  de  février 2017.  Après  une
introduction rédigée par les éditrices, le volume se divise en trois sections et contient
neuf articles.
3 Rubina Raja et Signe Krag expliquent qu’on sait peu de choses sur les enfants et leur
rôle à Palmyre car ce sujet n’a pas attiré l’attention des savants, alors que les femmes et
leurs rôles sont mieux étudiés.
4 Le premier article est intitulé « The representation of matrimony in the tower tombs of
Palmyra ». Agnes Henning a choisi quelques tours funéraires pour étudier leur type
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d’architecture, leurs décors, leurs inscriptions et leurs bustes funéraires afin de mieux
comprendre  la  famille  palmyrénienne.  Elle  explique  les  inscriptions  intérieures  et
extérieures  dans  les  tours  funéraires.  L’article  fournit  une  compréhension  plus
profonde du mariage et des relations familiales.
5 Dans le deuxième article, « Palmyrene funerary building and family burial patterns »,
Signe Krag propose une nouvelle observation des hypogées de trois familles : celle de
Sasan et Maţţaî, celle de Bôlḥâ et celle d’Artaban. Elle a pu révéler plus d’informations
sur les coutumes du mariage, le remariage et les habitudes de l’inhumation. Son étude
complète la recherche de Adnan Bounni et Anna Sadurska dans leur livre Les sculptures
funéraires de Palmyre, Rome, 1994.
6 Le troisième article est intitulé « Daughters and wives: defining women in Palmyrene
inscriptions ». Eleonora Cussini y étudie les inscriptions mentionnant des femmes afin
de mieux comprendre leur situation à Palmyre et leur relation avec leurs familles.
7 Dans le quatrième article, intitulé « Family connections and religious life at Palmyra »,
Ted Kaizer examine des reliefs, des inscriptions et des peintures murales à Palmyre et
dans d’autres villes comme Doura-Europos afin de comprendre les liens familiaux dans
le cadre de la vie religieuse.
8 Le  cinquième  article  est  intitulé  « It  stays  in  the  family :  Palmyrene  priestly
representations and their constellations ». dans cet article, Rubina Raja se concentre
sur le rôle des prêtres palmyréniens dans la société et dans leur propre famille. Elle
fournit des informations chiffrées et un catalogue concernant les prêtres dépendant de
la base de données de PPP.
9 Dans le sixième article, « The participation of Palmyrene women in the religious life of
the city », Sanne Klaver souligne la contribution des femmes palmyréniennes dans la
vie religieuse à travers des sculptures, des autels et des inscriptions. En effet, il n'y a
aucune preuve de l'existence de prêtresses  palmyréniennes.  Cependant,  cinq reliefs
montrent  que  les  femmes  participaient  à  des  événements  religieux  et  sacrificiels.
Klaver  suggère qu'il  était  socialement  accepté  que  les  femmes  participent  à  la  vie
religieuse dans la ville, même si leur degré de participation dans ces domaines était
faible par rapport à celui des hommes.
10 Le septième article est intitulé « Burying Odainath : Zenobia and women in the funerary
life  of  Palmyra ».  Nathanael  J. Andrade  se  concentre  sur  la  problématique  de
l’inhumation d’Odainath, l’époux de Zénobie, et le rôle présumé qu’elle aurait joué dans
cet événement, comme exemple du rôle des femmes dans la vie funéraire.
11 Dans  le  huitième  article,  « Model  families  in  Imperial  Rome  and  Palmyra »,  Mary
T. Boatwright traite des caractéristiques des familles impériales à Rome, en prenant en
considération la classification d’Ingholt concernant les sculptures palmyréniennes. Ces
famille ont été divisées en trois groupes chronologiques (50-150 ; 150-200 ; 200-273 apr.
J.-C.).  Cela  pourrait  faciliter  la  comparaison  entre  les  familles  romaines  et
palmyréniennes.
12 Dans le dernier article, « Children and religious participation in Roman Palmyra », Ville
Vuolanto  estime  que  les  sculptures  et  les  inscriptions  ne  donnent  pas  assez
d’information sur la vie religieuse des enfants à Palmyre. Il compare la vie religieuse
des  enfants  romains  et  celles  des  enfants  de  Palmyre.  Il  examine  des  éléments
artistiques communs sur ces sculptures, par exemple la bulla et la lunulae.
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13 Cet ouvrage est riche d’informations et de statistiques qui sont les fruits du projet PPP.
Il permet de préciser des points importants sur les femmes, les enfants et la famille à
Palmyre, et nous aide à actualiser nos connaissances sur cette ville antique. C’est une
voie prometteuse pour développer les connaissances sur l’enfance à Palmyre. Toutefois,




Doctorant en archéologie à l’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne
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